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RÉSUMÉ

L'intrigue se déroule à Paris, dans le quartier populaire de la Goutte-d'Or, entre 1850 et 1869, dans un milieu de petits artisans. Auguste Lantier abandonne, sans ressources, dans un hôtel meublé sordide, Gervaise et leurs deux enfants, Étienne et Claude, quinze jours après leur arrivée à Paris. Courageuse, Gervaise travaille comme blanchisseuse. Elle boite légèrement, mais c'est une jolie femme dont s'éprend Coupeau, un ouvrier zingueur.

Ils se marient. Travailleurs et économes, ils acquièrent en quatre ans une certaine aisance. Gervaise rêve de s'installer à son compte. Mais son mari tombe d'un toit en voulant regarder leur petite fille Nana, et se casse une jambe. Pour ne pas l'envoyer à l'hôpital, elle le soigne chez elle et dépense leurs économies. Coupeau prend goût à la paresse et à la boisson. Gervaise peut toutefois louer une boutique car un voisin, Goujet, qui l'aime secrètement, lui prête 500 francs. Les clients affluent, Coupeau se remet au travail, tout semble lui sourire. Gervaise prend chez elle sa belle-mère sans ressources. Mais la situation se dégrade : Coupeau boit de plus en plus, travaille de moins en moins et Gervaise se laisse aller. Lantier revient dans le quartier. Coupeau, dont il flatte le vice, l'installe dans son ménage. Les deux hommes s'entendent pour exploiter Gervaise qui redevient la maîtresse de Lantier. Elle boit à son tour, néglige son travail, doit abandonner sa « belle boutique ». Les Coupeau vont habiter sous les toits et tombent dans une misère noire. Nana s'enfuit. Coupeau, détruit par l'alcoolisme, meurt à l'hôpital à quarante ans. Gervaise, précocement vieillie, difforme, hébétée, est trouvée morte, un jour, dans une niche sous un escalier.







PERSONNAGES PRINCIPAUX


- Gervaise Macquart, 22 ans au début du roman (mai 1850), 41 ans à la fin (1869), héroïne de l'œuvre, blanchisseuse.


- Coupeau, 26 ans, ouvrier zingueur, il meurt à 40 ans d'alcoolisme.


- Auguste Lantier, 26 ans, ouvrier chapelier, amant de Gervaise et père de ses deux fils. Beau parleur et paresseux.


- Nana, née en 1852, fille de Gervaise et de Coupeau.


- Maman Coupeau, 62 ans, mère de Coupeau, recueillie par Gervaise quand elle ne peut plus travailler.


- Mme Goujet, 44 ans, dentellière, propre, économe.


- Goujet, 22 ans, forgeron, type du bon ouvrier.


- Les Lorilleux, 34 et 30 ans, beau-frère et belle-sœur de Gervaise.


- M. et Mme Boche, concierges de la grande maison ouvrière.






CLÉS POUR LA LECTURE


1. Un roman documentaire

Zola a voulu brosser un tableau exact de la vie du peuple.




2. Les ravages de l'alcoolisme

Les effets destructeurs de l'alcool accélèrent l'engrenage de la déchéance.




3. L'influence du milieu et de l'hérédité

Le poids des déterminismes sociaux et biologiques sur l'individu.




4. Une technique narrative moderne

Zola utilise des procédés narratifs nouveaux : l'argot, langue populaire ; l'extension du style indirect libre, qui aboutit à un « roman parlé».




5. Le passage du symbole au mythe

Le monde de L'Assommoir est peuplé de forces hostiles contre lesquelles se bat Gervaise, en vain.









PREMIÈRE PARTIE

Résumé et repères pour la lecture





CHAPITRE I (pages 35 à 61)


L'abandon de Gervaise1





RÉSUMÉ

Mai 1850 : Gervaise Macquart (22 ans) a attendu toute la nuit Auguste Lantier (26 ans), le père de Claude (8 ans) et d'Étienne (4 ans). Ils vivent à quatre depuis quinze jours dans une misérable chambre de l'hôtel Boncœur. Arrivés de Plassans (Aix-en-Provence) à Paris deux mois plus tôt, ils ont vite mangé leurs économies.

Description de la vie des ouvriers et de celle du quartier de la Goutte-d'Or, (voir plans, p. 53 et 57). Gervaise aperçoit de sa fenêtre le flot des ouvriers, puis des employés qui partent au travail.

Lantier revient. Une querelle brutale éclate devant les enfants apeurés. Il envoie Gervaise porter leurs dernières nippes au Mont-de-Piété2 et empoche les cent sous qu'elle y a obtenus. Elle part au lavoir. Description du bâtiment et du travail des laveuses. Tout en lavant son linge, la jeune femme évoque devant Mme Boche ses rapports avec Lantier, leur arrivée à Paris. Les deux enfants viennent annoncer à leur mère que leur père est parti. Désespoir de Gervaise. Virginie, la sœur d'Adèle avec laquelle Lantier est allé vivre, vient la narguer. Les deux femmes s'injurient puis se battent. Gervaise administre à Virginie une fessée à grands coups de battoir devant les laveuses réjouies.

Dernière image : Gervaise se retrouve seule à Paris, abandonnée avec ses enfants, sans argent, ni meubles, ni habits, sans même les reconnaissances du Mont-de-Piété emportées par Lantier.






REPÈRES POUR LA LECTURE


Une étude de mœurs

Emile Zola a voulu faire de ce début de roman une scène « typique ». Dans cet épisode dramatique, l'étude de mœurs est poussée.
La stabilité du ménage de Lantier et Gervaise, concubins comme beaucoup de familles populaires, est fragile. Les rapports au sein du couple sont très durs : en cas de désaccord, l'homme possède le droit du plus fort, qui l'autorise à infliger à sa femme un traitement odieux. Malgré les torts de son compagnon, qui a découché, Gervaise n'a pas même le droit de se fâcher ; elle reste soumise, accomplit les tâches domestiques, manque de se faire battre. L'abandon de Lantier la laisse sans recours, et elle devra assumer seule la charge des enfants.

Ce tableau très noir est-il une caricature ? Non, car Lantier est présenté comme un mauvais sujet, et ne représente pas la norme. Cependant, les lois ne protègent guère femmes et enfants contre les abus du père.




Le lavoir : une scène de théâtre

La bagarre au lavoir, mise en scène avec soin, possède une réelle qualité dramatique. Son point de départ est le drame de l'abandon, et la jalousie que Virginie méchamment excite en Gervaise. La montée de la violence, d'abord verbale puis physique, atteint vite un paroxysme, et la rage des deux femmes se déchaîne. La fessée infligée à Virginie est le point culminant du combat. Celui-ci prend une dimension épique, avec les coups, les provocations verbales, les insultes. Le sang coule... Les laveuses entourent les combattantes, formant un public avide d'émotion, ravi du spectacle. Cet épisode haut en couleurs est nécessaire à l'intrigue romanesque : Virginie humiliée se vengera quelques années plus tard.







1 Zola n'a pas donné de titres à ses chapitres. Nous en ajoutons pour mieux marquer les étapes de l'intrigue.


2 Établissement de prêt sur gage. La délivrance d'un reçu (une reconnaissance) atteste le dépôt des objets et permet de les récupérer contre remboursement du prêt.






CHAPITRE II (pages 62 à 89)


L'idylle de Gervaise et de Coupeau




RÉSUMÉ

Trois semaines plus tard : Gervaise travaille comme blanchisseuse chez Mme Fauconnier. C'est une très bonne ouvrière, très courageuse, jolie. Ses enfants vont à l'école. Un ouvrier zingueur, Coupeau (26 ans), qui lui fait la cour, l'invite à prendre une prune à l'eau-de-vie au
cabaret du père Colombe, l'Assommoir. Description de la rue et du cabaret au moment de la pause du déjeuner.

Gervaise, se rappelant son aventure avec Lantier et songeant à ses deux enfants, refuse les avances de Coupeau. Ils parlent de leur famille et de leur passé. Tous deux ont une lourde hérédité alcoolique : le père Coupeau, zingueur comme lui, s'est écrasé sur le pavé en tombant d'un toit un jour d'ivresse; aussi ne boit-il que du cassis, d'où son surnom Cadet-Cassis. Gervaise est la fille d'un ivrogne, très brutal.

Elle lui confie son rêve de vie : « Mon idéal, ce serait de travailler tranquille, de manger toujours du pain, d'avoir un trou un peu propre pour dormir, [...] élever mes enfants, [...] ne pas être battue » (p. 69), leitmotiv du roman. Elle insiste sur sa faiblesse, trait essentiel de son caractère. Ce sera une des raisons de sa déchéance. Description de l'alambic avec lequel le père Colombe fabrique son eau-de-vie. L'appareil fait peur à Gervaise.

Celle-ci accompagne Coupeau qui doit passer chez sa sœur et son beau-frère, les Lorilleux, rue de la Goutte-d'Or. Description de la grande maison ouvrière où s'entassent des dizaines de ménages d'ouvriers et de petits artisans qui travaillent dans leur appartement.

Fin juin, Gervaise accepte d'épouser Coupeau. Il la présente aux Lorilleux qui habitent au 6e étage. Description de l'intérieur de la maison, de ses bruits, de ses odeurs, de sa saleté. Les Lorilleux fabriquent des chaînes en or. Précisions sur le travail de ce ménage de petits artisans besogneux, méchants et cancaniers, qui reçoivent très mal Gervaise. La jeune femme quitte la grande maison, prise par une « bête de peur », qui annonce le futur.
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